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Unité  
 
Nom de l'unité : IKER Centre de recherche sur la langue et les textes basques 
 
Label demandé : UMR 

 
N° si renouvellement : UMR 5478 

 
Nom du directeur : M. Ricardo ETXEPARE 

Ricardo Etxepare a succédé à Bernard Oyharçabal à la direction de IKER au début de l'année 2009. Le CNRS a 
approuvé cette nouvelle nomination de R. Etxepare, mais celle-ci attend la décision des deux co-tutelles 
universitaires pour devenir effective.  

Membres du comité d'experts 
 

Président : 

M. Alain PEYRAUBE, EHESS 

Experts : 

M. Jean-Marie HOMBERT, université Lyon 2 

M. Ekkehard KOENIG, Freie Universität de Berlin 

Mme Anna SORES, université Lyon 2 

Expert(s) proposés par des comités d’évaluation des personnels (CNU, 
CoNRS, CSS INSERM,  représentant INRA, INRIA, IRD…..) : 
M. Charles VIDEGAIN, Président de la section 73 du CNU, est membre du laboratoire. Quoiqu’il n’ait pas fait 
partie du comité d’experts, il a assisté aux réunions publiques. 

Représentants présents lors de la visite 
 

Délégué scientifique représentant de l'AERES :  

M. Yves CHEVRIER 

Représentant(s) des établissements et organismes tutelles de l'unité : 
M. Patrick BAUDRY, Vice-Président de l'Université Michel de Montaigne Bordeaux 3 

Mme Anna CHROSTOWSKA, Chargée de mission auprès de la Présidence de l'université de Pau et des Pays de 
l'Adour 

M. François JACQUESSON, Chargé de mission, Institut des sciences humaines et sociales du CNRS  
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Rapport 

1  Introduction 

 Date et déroulement de la visite : 

La visite a eu lieu les lundi 16 et mardi 17 novembre 2009. Elle s'est déroulée dans les locaux de l'UMR IKER, 15 
Place Paul Bert, à Bayonne (64) et selon le schéma de visite établi par l'AERES, i.e. en alternant les réunions à huis-
clos (des seuls membres du comité d'experts, avec ou sans le directeur de l'unité) et les réunions publiques. 

 Historique et localisation géographique de l’unité et description 
synthétique de son domaine et de ses activités : 

L'UMR 5478 a été créée en 1999. Elle a été renouvelée une première fois en 2003, et une deuxième fois en 
2007. Elle a emménagé dans de nouveaux locaux (350 m²), mis à sa disposition par l'UPPA, à la fin de 2008. Son 
domaine d'activité concerne l'étude de la langue et des textes basques. Il s'agit du seul centre spécialisé dans le 
domaine des études basques en France. L'unité n'est pas organisée en équipes distinctes, mais elle recense de 
nombreux projets qu'on peut raisonnablement regrouper dans quatre ensembles : (i) un Atlas linguistique de la langue 
basque (morpho-syntaxique et lexicologique) ; (ii) un Observatoire des nouveaux parlers basques et l'étude des micro-
variations (contact de langues et autres mécanismes des changements contemporains ; (iii)  recherches 
dialectologiques ; (iv) Etude des textes basques et de leur genèse. L'unité dispose d'une revue sur les études basques. 

 Equipe de Direction : 

Le directeur, Ricardo ETXEPARE, Chargé de recherche au CNRS, soutiendra prochainement son Habilitation à 
diriger les recherches, ce qui est assurément une excellente chose. Pour la direction de l'unité, il est assisté d'un 
bureau composé de Bernard OYHARCABAL, ancien directeur de l'unité, d’Aurélie ARCOCHA-SCARCIA (université de 
Bordeaux 3) et de Charles VIDEGAIN (UPPA). 

 Effectifs de l’unité : (sur la base du dossier déposé à l’AERES) : 

 

 Dans le 
bilan 

Dans le 
projet 

N1 : Nombre d’enseignants-chercheurs (cf. Formulaire 
2.1 du dossier de l’unité) 

3 3 

N2 : Nombre de chercheurs des EPST ou EPIC (cf. 
Formulaire 2.3 du dossier de l’unité) 

3 3 

N3 : Nombre d’autres enseignants-chercheurs et 
chercheurs (cf. Formulaire 2.2 et 2.4 du dossier de 
l’unité) 

2 2 

N4 : Nombre d’ingénieurs, techniciens et de personnels 
administratifs titulaires (cf. Formulaire 2.5 du dossier 
de l’unité) 

2 2 

N5 : Nombre d’ingénieurs, techniciens et de personnels 
administratifs non titulaires (cf. Formulaire 2.6 du 
dossier de l’unité) 

2 2 

N6 : Nombre de doctorants (cf. Formulaire 2.7 du 
dossier de l’unité) 

8 8 

N7 : Nombre de personnes habilitées à diriger des 
recherches ou assimilées 

4 4 

Il manque une ligne à ce tableau : Autres personnels enseignants ou chercheurs accueillis à titre temporaire 
depuis le 1er janvier pour une durée d'au moins trois mois : 4 
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2  Appréciation sur l’unité  

 Avis global  

L'UMR IKER est, certes, d'une taille réduite (moins d'une dizaine de chercheurs et enseignants-chercheurs 
permanents). Elle est toutefois  le seul centre de recherches et de documentation sur la langue et les textes basques 
en France et un des deux au niveau européen avec le département de basque de l'université de Vitoria-Gasteiz en 
Espagne. 

Ayant pris le relais des études basques traditionnelles menées à l'UB-3, elle s'est considérablement développée, 
à partir de 1999, pour devenir un centre de recherches européen, du moins pour ce qui est de la partie linguistique, 
qui contribue aux débats théoriques en cours au sein de la communauté scientifique internationale.  

Au cours du contrat précédent, le nombre de publications et de « produisants » est  élevé, même si on peut 
regretter un déséquilibre évident entre les parutions dans des revues internationales à comité de lecture (une dizaine 
tout au plus sur quatre ans) et dans des revues nationales et locales (une trentaine). Il va de soi, toutefois, que les 
publications dans des supports locaux, notamment en langue basque, sont essentielles, vu le contour de l'unité. 

 Points forts et opportunités : 

 - Recherche 

Un dynamisme évident du laboratoire à s'ouvrir sur les programmes nationaux et internationaux et à répondre 
aux appels d'offre avec un certain succès, ce qui leur a permis le recrutement de personnels contractuels 
supplémentaires 

Un rayonnement international évident : plusieurs membres du laboratoire sont régulièrement invités pour leurs 
expertises, et leur présence dans des réseaux européens et internationaux est importante  

Une capacité évidente à intégrer les études linguistiques basques au sein de la linguistique générale d'ordre 
théorique et une importante contribution de plusieurs membres du laboratoire aux débats méthodologiques et 
théoriques actuels 

Plusieurs collaborations internationales d'envergure, notamment avec les Etats-Unis, à partir du lien très étroit 
que le laboratoire a su nouer avec les basquologues espagnols 

 Points à améliorer et risques : 

 - Formation 

Disparité entre le périmètre défini des expertises des directeurs de thèse et les projets doctoraux (on peut 
s'interroger sur la pertinence de projets de thèse en histoire, alors que cette discipline est totalement absente du 
laboratoire) 

Renforcer l'encadrement des doctorants  

Renforcer l'attractivité de la formation afin d'attirer davantage d'étudiants étrangers (en dehors des échanges 
très denses avec l'Espagne) 

Conclusion : le laboratoire devrait mieux définir sa stratégie dans le domaine de la formation (recrutement, 
encadrement, insertion au sein des axes forts du laboratoire) 

 - Recherche 

Consolider les liens entre l'unité et d'autres laboratoires linguistiques en France travaillant dans le domaine de 
la psycho et neuro-linguistique ou de la linguistique historique 
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Recentrer le nombre de projets et de programmes, pour mener à bien leur réalisation, dans des délais 
raisonnables.  

Besoin d'envisager avec les tutelles des recrutements supplémentaires, en particulier en postes d'enseignants-
chercheurs, dans les deux domaines mentionnés ci-dessus pour éviter le risque d'une couverture trop étroite des 
enjeux scientifiques de ce laboratoire. 

 - Risque 

La stabilité des effectifs d'un contrat à l'autre correspond mal à la dynamique évidente du laboratoire. 

 Recommandations au directeur de l’unité :  

Recentrer les diverses thématiques du laboratoire pour éviter une trop grande dispersion des sujets d'étude 

Mieux veiller à articuler la politique de formation avec les priorités de recherche mises en place dans le 
laboratoire et l'insertion dans les réseaux internationaux 

Organiser des journées d’études annuelles ou bisannuelles sur la langue et les textes basques pour développer 
les relations entre l’unité et d’autres laboratoires français de linguistique et consolider le réseau international déjà 
bien établi. 

 Données de production : 

 (cf. http://www.aeres-evaluation.fr/IMG/pdf/Criteres_Identification_Ensgts-Chercheurs.pdf) 

 

A1 : Nombre de produisants parmi les chercheurs et 
enseignants chercheurs référencés en N1 et N2 dans la 
colonne projet 

6 

A2 : Nombre de produisants parmi les autres personnels  
référencés en N3, N4 et N5 dans la colonne projet 

0 

A3 : Taux de produisants de l’unité [A1/(N1+N2)] 1 

Nombre d’HDR soutenues  1 

Nombre de thèses soutenues  2 

Autre donnée pertinente pour le domaine (à préciser…)  

3  Appréciations détaillées :  
Il est incontestable que des chercheurs de cette UMR, en analysant et ré-examinant les principales structures 

morpho-syntaxiques et sémantiques de la langue basque, dont ils sont spécialistes, en regard des théories formelles 
en cours en linguistique générale, apportent une contribution non négligeable à la théorie linguistique. 

Les domaines d'étude pour lesquels cette contribution a été et reste pertinente sont les suivants : étude des 
variations et micro-variations lexicales et morpho-syntaxiques des dialectes basques, en France et en Espagne ; 
analyse de la détermination et de la structure de la  quantification ; travaux tout à fait innovants en sémantique 
formelle sur le basque (contextualisation dans les expressions nominales) ; recherches sur les constructions di-
transitives ; expression morpho-syntaxique des arguments et des fonctions lexico-conceptuelles dans les prédicats ; 
structures à complémentiseur initial. 
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L'Atlas linguistique basque représente aussi une contribution essentielle dans la lignée des grands atlas géo-
linguistique français. Il nous semble essentiel que la publication de ce travail aboutisse rapidement pour l'ensemble 
des volumes qui restent à paraître. Une mise à disposition sous forme électronique est aussi indispensable, afin de 
rendre accessibles toutes les données recensées après ces longues enquêtes de terrain. 

De même, les résultats de l'enquête HIPVAL (Histoire des populations de l'Ouest des Pyrénées et variation 
linguistiques) , attendus depuis trois ans, doivent être rapidement publiés. Nous recommandons que les linguistes qui 
ont participé à ce projet s'associent davantage avec les généticiens, qu'ils soient à Paris ou à Barcelone, pour produire 
sans tarder la synthèse globale attendue. 

Les recherches sur les textes (deuxième volet du laboratoire) relèvent, pour l'essentiel, de la  génétique des 
textes, en relation avec le laboratoire parisien ITEM (Institut des textes et des manuscrits). Elles ont donné lieu à des 
éditions critiques. Elles sont cependant moins visibles, aussi bien sur le plan national qu' international, que les 
recherches proprement linguistiques. 

Dans le projet pour les années à venir, les recherches programmées sur le bilinguisme et le code-switching 
nous paraissent prometteuses, ainsi que le grand projet ambitieux de la constitution d'un  nouvel Atlas syntaxique des 
parlers basques. 

En ce qui concerne la production scientifique du laboratoire, le nombre de publications et de « produisants » 
est  élevé, même si on peut regretter un déséquilibre évident entre les parutions dans des revues internationales à 
comité de lecture  et dans des revues nationales et locales. Cela dit, les deux axes du laboratoire (langue et 
linguistique d'un côté, étude de textes de l'autre) ont des pratiques de publication très différentes, ce qui explique 
que les publications dans des revues internationales à comité de lecture soient plus fréquentes dans le domaine de la 
linguistique que dans celui des études littéraires,. 

La capacité du laboratoire à obtenir des financements externes, en dehors des dotations de bases récurrentes, 
est un élément important de la dynamique de l'unité. Plusieurs contrats avec l'ANR et la Fondation européenne de la 
science, en témoignent. Ils ont permis à l'UMR de quadrupler les financements annuels. Cette dynamique s'est 
affirmée dans le recrutement de jeunes chercheurs et de doctorants étrangers, même s'il serait souhaitable qu'il y ait 
davantage d'étudiants de haut niveau. 

Les relations contractuelles avec les tutelles sont harmonieuses. Elles pourraient être néanmoins  consolidées 
par des recrutements supplémentaires pour le développement du laboratoire, qui reste d'une taille limitée, ce qui 
permettrait assurément de clarifier les partenariats, eu égard en particulier à la formation doctorale. La gestion et 
l'administration du laboratoire est assurée, dans un contexte de forte croissance, par une technicienne du CNRS, qui 
mériterait sans aucun doute d'être promue au grade d'assistante ingénieur. On peut aussi noter une très bonne 
insertion du laboratoire en région et des liens très étroits avec les collectivités locales et territoriales.  

En ce qui concerne enfin la gouvernance et la stratégie de l'unité, l'effectif peu nombreux et l'installation dans 
des locaux adéquats favorisent la communication interne. Toutefois, le projet n'insiste pas suffisamment sur 
l'identification de priorités scientifiques. De même le dynamisme du laboratoire ne s'affirme pas suffisamment pour ce 
qui est de la formation.  

En conclusion, la pertinence et la faisabilité du projet scientifique pour les quatre années à venir  nous 
paraissent assurées. Pour qu'elles soient réalisées dans de bonnes conditions, l'unité devra opérer des choix en 
matière de politique scientifique dans les deux axes qui structurent le laboratoire. Il devra aussi décider d'assurer son 
développement en renforçant ses deux pôles actuels (langue et textes) ou en devenant un centre pluridisciplinaire 
d'études basques, dans une optique d'aires culturelles. Le comité d'experts recommande pour l'instant de s'en tenir à 
la première option.  
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